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Flots .„„„,e,„és „„ plat, ,|„i ,i,,,e,u notre vie,
Les ans ont lieaii s'enfuir.

Même parfois non.l.reux .lans leur longue série
Ix>ng:tem|)s s e\anoitir

;

Tous ont tui sommet (|tii surnage.
Empoisonne ou parfume l'âge
A peine sorti du berceau.

.
Et (|ui dans l'onl.li noir „e s„m|,re
0»e ,|uand le trqas froid et sombre
Xous cl6l la |)orte du tomiwau.

Tantôt c'est un délx.ire. une heure triste, amère
Dont on a bu le fiel,

Quelquefois même un rien, un souffle de chimère
Qu'on a trouvé cruel

;

l'antôt c'est une heure adorable,
t'ii enchantement ineffable

Qui dans l'ame un jour s'est glissé :

l"ne entrave .pi'on a brisée,

Une lèvre qu'on a baisée.

Peut-être un cœur qu'on a pressé.


